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Interrogation n. 7 – Corrigé

Barème – Moitié points pour la méthode et moitié pour les calculs.

Exercice 1 (2 points) – Déterminer les réels x (s’il en existe) tels que

1. (a) arccosx = −π
4

(b) arccosx = 5π
6

2. (a) arcsinx = −π
4

(b) arcsinx = 5π
6

Réponse –
1. (a) La fonction arccos est – par définition – à valeurs dans [0, π], donc il n’existe pas de réel

x tel que arccosx = −π
4
.

(b) Puisque 5π
6
∈ [0, π], il existe un unique réel x tel que arccosx = 5π

6
:

x = cos

(
5π

6

)
= −

√
3

2
.

2. (a) Puisque −π
4
∈ [−π

2
, π
2
], il existe un unique réel x tel que arcsinx = −π

4
:

x = sin
(
−π

4

)
= −

√
2

2
.

(b) La fonction arcsin est – par définition – à valeurs dans [−π
2
, π
2
], donc il n’existe pas de réel

x tel que arcsinx = 5π
6
.

Exercice 2 (4 points) – Résoudre les équations suivantes :

a) sin(2t) = sin
(
t+ π

2

)
b) e5x = 2 + 8e−5x

Réponse –
a) Pour tous réels x et y, on a sinx = sin y si et seulement si x = y ou π − y modulo 2π. On en

déduit les équivalences suivantes :

sin(2t) = sin
(
t+

π

2

)
⇐⇒ 2t = t+

π

2
(mod 2π) ou 2t = π − t− π

2
(mod 2π)

⇐⇒ t =
π

2
(mod 2π) ou 3t =

π

2
(mod 2π)

⇐⇒ t =
π

2
(mod 2π) ou t =

π

6
(mod

2π

3
).

b) En posant X = e5x, l’équation e5x = 2 + 8e−5x se réécrit

X = 2 +
8

X
⇐⇒ X2 = 2X + 8

⇐⇒ X2 − 2X − 8 = 0.



Le discriminant de cette équation est ∆ = 4 + 4 · 8 = 36 = 62, et les racines sont données par

X =
2 + 6

2
= 4 ou X =

2− 6

2
= −2

⇐⇒ e5x = 4 ou e5x = −2.

Puisque e5x est nécessairement strictement positif, il ne reste qu’une solution :

e5x = 4 ⇐⇒ 5x = ln 4 = 2 ln 2 ⇐⇒ x =
2

5
ln 2 .

Exercice 3 (4 points) – Préciser le domaine de définition des fonctions suivantes :

a) f(x) = ln(2x2 + x− 3) b) g(x) =
1√

e−
2
x − 1

e3x

Réponse –
a) La fonction ln est définie sur (0,+∞). Le domaine de définition de f est donc l’ensemble des réels

x tels que 2x2+x−3 > 0. L’équation 2x2+x−3 = 0 a pour discriminant ∆ = 1+4·3·2 = 25 = 52,
et ses racines sont

x =
−1 + 5

4
= 1 ou x =

−1− 5

4
= −3

2
.

Puisque le coefficient dominant est 2 > 0, on en déduit que 2x2 + x− 3 > 0 si et seulement si
x < −3

2
ou x > 1. Le domaine de définition de f est donc

Df =]−∞,−3

2
[ ∪ ]1,+∞[.

b) La fonction racine carrée est définie sur [0,+∞[, et la fonction inverse est définie sur R∗. Le
domaine de définition de g est donc l’ensemble des réels x tel que(

e−
2
x − 1

e3x
≥ 0 et

√
e−

2
x − 1

e3x
6= 0

)
⇐⇒ e−

2
x − 1

e3x
> 0.

On a les équivalences suivantes :

e−
2
x − 1

e3x
> 0 ⇐⇒ e−

2
x >

1

e3x

⇐⇒ e−
2
x
+3x > 1

⇐⇒ − 2

x
+ 3x > ln(1) = 0

⇐⇒ 3x2 − 2 > 0

⇐⇒ x2 >
2

3

⇐⇒ |x| >
√

2

3
.

Le domaine de définition de g est donc

Dg =]−∞,
√

2

3
[ ∪ ]

√
2

3
,+∞[.


